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Françoise et moi sommes allées, vendredi matin, à une réunion de la caisse des dépôts à 

Rennes. Ce fût pour moi une journée très très instructive, à tout point de vue. Françoise et 

moi vous en parlerons dans un autre temps posément. 

ENCOURAGEMENTS 

Les nombreux échanges avec Françoise m'inspirent de vous dire ceci :  " Tu as la vue 

d'ensemble Sylvie, pas nous, il faut nous le dire," me suggère-t-elle. Elle a raison. Notre 

salon à Caudan est déjà une grande, belle, puissante et humble réussite. Certes, c'est 

dans un mois, mais quand je vois le chemin parcouru en 2 ans d'existence d’Univers 9, je 

dis  bravo mesdames et  chapeau bas!!!  Je dis  aussi  que nous sommes déjà  un très  

très vieux club de vieilles dames impertinentes.  Rires!   Un club solide,  souple,  hyper-

communicant, créatif et courageux. Je sais que c'est sa force pour la création du salon. Il y 

a quelque chose qui nous unit.

UNE HISTOIRE COMMUNE & UNE VISION COMMUNE 

Je vous avais  écris  l'année dernière que nous sommes un club qui  joue à créer  des 

projets sur  le  thème  de  l'entrepreneuriat  des  femmes  :  voyages  d'études,  rencontres 

mensuelles du mardi et le grand concert annuel:  notre salon, notre livre aussi grâce à 

Marie Pierre. 

Aujourd'hui,  je  tiens  à  dire  à  chacune  :  « Tu  es  très  importante  pour  toutes  et  pour 

chacune. Je sais que certaines d'entre vous se demandent si elles ont bien leur place au 

club puisqu'elles ne sont pas en projet de création. J'ai juste envie de leur répondre que 

l' « on est toujours au bon endroit au bon moment ». Ne comptez pas sur moi pour vous 

dire que vous n'êtes pas à votre place. Dans Univers 9, nous ne sommes heureusement 

pas toutes semblables. Ce serait horrible d'être des clones.

" Quel est le profil d'âge des femmes d'Univers 9 ? Tous les profils, tous les âges : 20, 30, 

40, 50, 60 il nous manque des 70, j'en veux au club!". Je l'ai précisé vendredi matin.

POUR REVENIR A NOTRE GRAND CONCERT ANNUEL : NOTRE SALON. 

Nos habiletés sont très variées, nos talents aussi. Chacune contribue à sa façon et selon 

son temps, ses goûts, à la réussite de ce salon. 



« Je ne fais jamais rien pour les autres » :

j'ai mis un peu de temps à comprendre cette phrase. Lorsque je l'ai entendue la première 

fois en 1995, disons que, dans notre ruche Univers 9, tous les styles de reines créent 

l'épopée. 

Parfois seule la présence d'une femme est importante, juste sa présence, parce qu'elle est 

positive. Le fait qu'elle soit là, a de la valeur en soi. Sa présence soutient toutes les autres 

femmes. Si une femme hiberne, pour autant elle fait totalement partie de la ruche, elle 

nous donne la liberté d'hiberner à un autre moment. Si une femme est plus spectatrice, 

parfait,  il  nous  en  faut  dans  le  spectacle.  Ses  applaudissements  et  ses  rires  nous 

combleront. Si une femme est plus petite, remercions là. Elle fait grandir notre humanité! 

Si une femme n'est que peu dans nos rencontres du mardi ou pas du tout, imaginons que 

c'est une sœur qui veille sur nous d'un peu plus loin.

Si une femme est « hyper woman », chouchoutons là quand elle oublie quelque chose car 

elle oublie toujours quelque chose, puisqu'elle en fait des centaines. Si une femme ne sait 

pas  faire,  apprenons-lui,  elle  prendra  le  relais  dans  un  autre  temps.  Chacune  est 

importante et fait ses entrées et sorties comme au théâtre, sur la scène, dans la salle, 

dans les coulisses.

FINALEMENT  si  chacune  d'entre  nous  répond  « Oui »  à  l'une  ou l'autre  de  ces 

affirmations, alors elle est précieuse pour l'équipe :

J'aime être dans univers 9 

J'aime créer dans univers 9 

J'aime évoluer dans univers 9 

J'aime apprendre dans univers 9 

J'aime transmettre dans univers 9 

J'aime rencontrer dans univers 9 

J'aime m'évader dans univers 9 

J'aime rire avec les femmes U9

C'est le  « J'AIME » le vrai profil pour être dans Univers 9.

Notre salon 2008 est beaucoup plus important que chacune de nous ne l'imagine. J'en ai 

mesuré  toute  l'ampleur  en  décantant  ce  qui  s'est  passé  à  la  Caisse  des  dépôts  de 

Rennes. Mon cerveau jaune de visionnaire voit au grand jour ce qui n'est encore que très 

très souterrain aujourd'hui. Je vous dis donc, mes amies, que notre salon 2008, ce concert 

très spécial, va être une réussite. Chacune avance et contribue à cette œuvre. 



Chacune peut aussi faire le choix de se repositionner dans l'œuvre collective. Chacune 

joue et s'entraîne sur sa partition dans son coin et on verra que l'ensemble est vraiment 

beau  le  jour  J  à  Caudan.  Les  quelques  fausses  notes  ou  les  couacs  relationnels  ne 

méritent pas plus de 5 secondes de palabres. En étant choriste, je n'ai jamais  vu de 

concert sans fausses notes ou erreur de rythme, ça n'existe pas !! 

Par contre, à la fin du concert, le public se lève toujours pour applaudir énergiquement car 

il a reçu l'ensemble. Il s'est émerveillé. Il en a envie de plus dans ces oreilles, ses yeux, 

son corps. Continuons à mettre tout notre cœur, tous nos cœurs pour ce salon.

«La somme de notre œuvre collective va au-delà de la seule juxtaposition de nos 

œuvres  individuelles».  Des  femmes, des  hommes,  des  jeunes  viennent  nous  aider. 

D'autres se préparent à nous rencontrer.

Inspirons les et soyons inspirantes ! Remercions les déjà en pensée. Remercions-nous 

chacune. Ce soir, je vous remercie de tout, pour tout ce que chacune est, du plus profond 

de mon cœur.

Amitié. 

Sylvie
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